
Sur le mur qui joue le trait d’union 
entre la rue de Lyon et l’avenue d’Aïre, 
le jeune artiste brésilien a apposé des 

yeux ouverts ou fermés, travaillés dans le 
bronze. Des yeux qui ornent aussi les deux 
portails qui marquent les entrées de ce pas-
sage sous l’édifice, érigé en lieu et place 
d’une ancienne bâtisse construite en 1964 
(voir Tout l’Immobilier Nos 850, 851, 856, 
947 et 959, des 27 mars, 3 avril, 15 mai et 
30 octobre 2017, et des 20 mai et 9 sep-
tembre 2019, disponibles notamment sur 
toutimmo.ch).
«Passageira», c’est ainsi que Paulo Wirz a 
baptisé son œuvre. Le terme évoque à la fois 
un voyageur et quelque chose d’éphémère. 
«Dès le début du projet, je voulais investir 
les deux portails de fer forgé qui clôturent 
le passage, durant la nuit. Car il me sem-
blait important de relier les deux parties de 
ce quartier. Passionné par la mythologie, 
j’ai songé au symbole de l’œil, présent dans 
maintes cultures. Celui d’Horus et du dieu 
Râ en Egypte, le Nazar Boncuk grec, le troi-
sième œil propre à la culture indienne, un 

œil qui protège et attire la bonne fortune», 
explique l’artiste. 
Mais l’œil est aussi celui qui épie, surveille, 
s’immisce dans la vie des autres. Alors, pour 
éteindre la signification de ce mauvais œil-là, 
l’auteur a ciselé des yeux clos dans les cercles 
de bronze. Des yeux qui font référence au 
clin d’œil, celui que l’on fait pour séduire 
l’autre ou lui souhaiter bonne chance. «Un 
code qui renvoie aussi à l’impermanence de 
l’être, à la notion de passage», relève encore 
Paulo Wirz. Si son nom figure sur la plaque 

commémorative, c’est parce que La Foncière 
a voulu que la tour Lyon 77 porte une em-
preinte artistique. Comme le précise le direc-
teur général du Fonds de placements immo-
biliers, Arnaud de Jamblinne, «le lien tissé 
avec la HEAD, dont le campus est implan-
té à quelques centaines de mètres de cette 
tour, nous a permis de réaliser notre vœu 
de voir naître une œuvre d’art sur l’édifice». 
Le concours organisé par la Haute Ecole a 
ainsi consacré la proposition de Paulo Wirz, 
alors en dernière année de master. Présent 

n DES YEUX OUVERTS ET CLOS À «LYON 77»

«La Foncière» regarde 
l’avenir avec confiance
Une multitude de clins d’œil, de yeux grand ouverts, pour parfaire encore la tour majestueuse qui 
domine le quartier des Charmilles et en signe la profonde mutation. L’œuvre, conçue par Paulo 
Wirz, scelle le lien entre La Foncière et la Haute Ecole d’art et de design (HEAD).
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De gauche à droite: Charlotte Laubard, Paulo Wirz, Jean-Pierre Greff  
et Arnaud de Jamblinne.



à l’inauguration, le directeur de la HEAD, 
Jean-Pierre Greff, a souligné, pour sa part, 
l’importance de permettre aux étudiants de 
réaliser des projets qui prennent forme dans 
le monde réel. 

Un quartier qui achève sa mutation

Elégante porte d’entrée du quartier, Lyon 
77 et le bâtiment sis au 75 (où se situe l’en-
trée), accolés l’un à l’autre, forment un en-
semble homogène, aux lignes pures. La tour 
figure sans doute parmi les plus hautes de 
Genève, avec ses quatorze étages, et atteint 
la limite du plafond aérien. Elle culmine à 
49 mètres et tient lieu d’exemple en matière 
de densification urbaine harmonieuse. Avec 
leurs façades ébène, leurs hautes perfor-
mances énergétiques, leur système de ven-
tilation à double flux pour un renouvelle-
ment constant de l’air, les immeubles vont 
contribuer à requalifier les Charmilles. Les 
surfaces dévolues à l’activité commerciale 
accueilleront en effet une grande diversité 

d’enseignes dont un restaurant au rez-de-
chaussée. Les logements bénéficient eux de 
la modernité apportée par le bureau d’archi-
tectes genevois 3BM3. 
Au-delà, les nouvelles réalisations, dont le 
projet de rénovation-reconstruction a dé-
buté en 2006, colle à la devise «Charmilles 
Avenir». Elles se dressent dans un trapèze 

dont la mue, débutée dans les années 1990, 
s’achève peu à peu. Les bâtiments consti-
tuent les marques emblématiques d’un es-
pace passé de la marge genevoise à une zone 
industrielle, avant de redevenir un quartier 
urbain et multifonctionnel. n

Adélita Genoud
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Sur le mur qui joue le trait d’union entre la rue de Lyon et l’avenue d’Aïre, Paulo Wirz  
a apposé des yeux ouverts ou fermés, travaillés dans le bronze. 
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